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en prévenir let pertes.
Monseigneur Choquette, de 1» 

Commission de la Conservation, a 
déclaré, dans un article lu à la der
nière assemblée annuelle de cette 
Commission, que les cultivateurs ne 
connaissent pas suffisamment les 
besoins du sol qu’il soumettent à; la 
culture.

Il a fait allusion aux agriculteurs 
de France, de Belgique, de Suisse 
et d'Italie, et dit : “J’ai maintes fois 
entendu les paysans belges parler 
d'azote d’aciue phosphorique, de 
potasse et de dhaux, avec autant de 
savoir qu’un professeur. Voici) me 
disait l’un d’eux, un champ qui de
mande du nitrate; rien n’y poussera 
sans cela. Dans celui-là, je mettrais 
plutôt un peu de phosphate et de 
potase. Je m'ntéressais vivement à 
leur conversation, et je me suis de 
mandé si nos cultivateurs canadiens 
même les plus instruits, ' fe
raient bonne figure parmi eux.

Cette appréciation de la valeur 
des engrais, par les cultivateurs de 
l’Europe, forme un contraste frap
pant avec l’indifférence des nôtres 
sous ce rappot.

Quand on sait que, des 400 cul
tivateurs visités, dans les plus an
ciens comtés de l’Ontario, 2 seule
ment s’appliquent à prévenir le gas
pillage du fumier, et que 76. 7 pour 
cent avouent ne pas s'en occuper, 
on admettra qu’un tel état de cho
ses devrait attirer’ l’attention de 
ceux qui cherchent à promouvoir 
l'agriculture la conservation et Vu 
tilisation du produits de la ferme.
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Vous trouverez les marchandises suivantes 
aux plus bas prix du marché.

CHEMIN DE FER TEMI8COUATA
L’alimeutatioo intensive du bé- Horairs depuis le 38 Août 1916 

Dép. Mv. du Loup 7.45 a. m

Ait. Connors N. B. r.aj p. m. 
Dép Riv. du Loup 10.00 a. m.

Arr Edmundston, Je. 4.3$ p. m, 
Dép. Edmundston, Je. 8.15 a. m.
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BOIS A FINIR 
BOIS A FINIR 
BOIS A PLANCHER (EN MERISIER)
BOIS A PLANCHER (EN EPINETTE)
CLAPBORDS ' (EN EPINETTE)
MOULURES (HARD PINE ET EPINETTE)
PORTES

(EN EPINETTE) 
(EN HARD PINE)
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ü Mixte ;e On ne saurait assez le répéter, le 
moyen le plus sûr do réaliser des 
bénéfices sérieux dans l'élevage des 
animaux de la ferme, est de leur 
faire acquérir cette précocité qui 
permet de gagner un temps consi
dérable sur l’époque de la vente.

L’élevage tout aussi bien que Va 
griculture, edt, aujourd’hui, une vé
ritable industrie, soumis à des prin
cipes rationnels, scientifiques en de
hors desquels il ne peut y avoir de 
bénéfices sérieux. A la culture in
tensive s'est joint l’élevage intensif, 
du plus petit au plus grand des ani
maux de la ferme le gain a été par 
ticulièreraent sensible, nous avons 
gagné deux ans et souvent beaucoup 
plus sur la croissance du bœuf, et 
nous voyons le рол let, se présenter 
sur le marché à trois mois et demiau 
lieu de cinq mois qui est 1 age nor
mal où les Poulets de ferme com
mencent à venir sur le marché.

Une des meilleures méthodes pour 
ol tenir une criss.mce гарі je des ani. 
maux est la constitution hâtive du 
squelette ? Or, le défaut des aliments 
extra-nutritifs que l’on donne aux 
animaux pour activer leur croissan
ce est le manque d’acide phosphori
que, les phosphates sontnussi indis 
pensables pour la croissance métho
dique que les matières azotées, gras 
ses et h} dro-enrbonnées ! Les ali
ments animalisés, les tourteaux ou 
pain de lin, riches en matières azo
tées et grasses ont besoin d’être re
montés par une sérieuse addition de 
phosphate. C’est ce rôle précieux 
que remplit la phosphatose qui non 
seulement hâte la formation du 
squelette, mais entretient la bonne 
santé des animaux par ses propriétés 
toniques et reconstituantes.

Ort se rend compte aisément com
bien la formation rapide du mus
cle sera entravée, si elle n’avait, 
pour se soutenir une ossature sé
rieuse. Dans ses expériences sur 
l’alimentation des oiseaux de basse 
cour. Louis Beauchemin a cité 
l’exemple Je poulets, nourris d’une 
façon intensive, qui, à deux mois, 
marchaient plié sur leurs pattes 
boiteux, ils semblaient éclatants de 
santé, il y avait même pléthore à 
ce point qu’ils ne pouvaient plus 
sc soutenir sur leurs faibles pattes 
Une forte addition de phosphate 
leur permit d’achever leur crois
sance et de redevenir assez vigou
reux,alors que les bandes suivantes 
alimeatées en phosphate des leur 
plus jeune âge ne présenta і en aucun 
de ces inconvénients et achevaient 
leur roissance à trois mois et demi.

Cet exemple peut s’appliquer à 
tous les animaux, leur développe

ment musculaire est identique avec 
les différences d’espèces, bien enten-iÉfllIllî
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Dans l’élevage du porc, qui don
ne des bénéfices si certains, on 
constate encore mieux l’effet rapi
de des adjuvants comme la PHOS 
PHATOSE. Le porc est un assimila 
tourne premier ordre, son dévelop
pement musculaire, s'il est alimenté 
copieusement, est d’une rapidité 
remarquable ; mais si l’acide phos
phorique n’intervient pas d une fa- 
çon^très effective on voit le pauvre 
animal fléchir sur des pattes inca
pables de supporter l'excès de poids, 
provoqué par une alimentation par
ticulièrement nutiitive.

En raison des cours élevés do la 
viande, l’élevage des animaux est 
appelé à donner des bénéfices de 
plus en plus certains, mais il est es
sentiel de bien concevoir leur éle
vage, de mettre en application les 
conseils que donnent 
nos collaborateurs, conseils qui sont 
inspirés par des expériences pour
suivies depuis de longues années et 
dont les résultats ne peuvent plus 
se discuter.

Tous les animaux ont un besoin 
absolu de phosphate pour leur dé- 
veloppemvn normal et rapide ; puis
que les aliments que nous leur don
nons en sont insuffisamment pour
vus, n’hésitons pas à en ajouter, et 
surtout sous une forme tonique et 
parfaitement assimilable.

Mixte :
Arr. Riv. dn Loup 8.40 p. m. 

Service quotidien excepté " 
Correspondance à Bdmnndaton Jft 

avec If Сап. Рас. Ry. pour Woodstock 
St-Jean N. B., H oui ton 

.que Isle, Caribou Port Fairfield, Me 
ta Rivière du Loup avec tous 

press de l’Intercoloniai Ry. 
lus amples informations, pros 

pectus, etc. s'adresser à 
P. X. Bélanger, Agent général 

gers et Fret.

CIMENT, CHAUX,. BRIQUE ROÜQE, BRIQUE BLANCHE.
TERRE A FEU, GOUDRON (COAL TAR) EN QUART, 

HUILE A CYLINDRE ET GAZOLINE
Aussi j’ai toujours un bel assortiment de UGas3-

VOITURES, HARNAIS de VOITURES D'OUVRAGE^ 
et si vous avez besoin d’tm JEUNE CHEVAL ou d’dne 
BONNE JUMENT (toujours garanti) chez ТГАТ.Т. est 
la place de l’acheter. J’en ai toujours en mains.

J’ai toujours en stock un assortiment d’ENGRAIS, 
AVOINE, (deux chars en chemin)BLE D’INDE rond et 
cassé, MOULEES de toutes sortes. J’achète et je vends 
le foin au char.

Si vous avez besoin d’aucune chose qui n’est pas sur cette liste té
léphonez-moi et si je ne l’ai pas je pourrai peut-être vous l’avoir, salis- 
faction garantie.

Mon charbon dûr est en chemin, donnez vos comman
des d’avance pour être certain, car la situation des mines est 
bien incertaine. Achetez votre charbon du marchand de 
charbon ; celui sur lequel vous pouve* compter en tout temps 
pour votre approvisionnement.
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AVIS
A l’avenir, le bureau de l’Immi

gration sera dans la bâtisse de M, 
Jos Guerrette, vis-à-vis du magasin 
de M. T. M. RICHARDS, rue de 
la Traverse.

AUX INTÉRESSÉS qui vou
draient me voir à mon bureau, je 
serai à leur disposition de 8 à 10 
heures A. M., et de 2 à 5 heures 
P. M.
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Willir T. PERRON,
, Ihspecteuf.de l'Immigration. 

17-З «і.
SS

sans cesse

VA! BUANDERIE
J'informe les Dames et Messieurs 

qu’à partir du 15 mai je recevrai 
tout habit ou robe que je nettoye- 
rai et presserai de façon à ce que 
tout le public soit satisfait. 
Ouvrage Garanti. Prix modérés.

HArRÿ ÉONb, 
Edmundston.

^."foon.n.ez-’vcna.s
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Utilisation des 

terres incultes
1 NOTICE

Dont forget the place
ON DEMANDE.

Deux institutrices sont deman 
dées, une de 3 iènie classe et l’au
tre de 2 ième classe ; école à deux 
départements, près de l'église St- 
Michel de Drummond, bona salai-

Cinquante-sept poqr cent de 400 
cultivateurs visités en 1915, par la 
Commission de la Conservation, 
dans ’es quatre comtés de Carleton, 
Dundas,Northumberland et Water
loo, possèdent des terres impropres 
à l’agriculture, en dehors des terres 
boisées. Une telle classe de terrain 
a teint une moyenne de S3 acres 
par ferme dans un comté ; le plus 
bas chifire moyen dans un comté 

L’examen de 100 fermes dans cha- quelconque est de 16 acres par fer- 
cun des quatre comtés, choisis à cet- me. 
te fin, en 1915, a mis à jour une ex
trême insouciance, en ce qui regarde 
un précieux élément pour l'agricul 
ture.Le fumierest un des principaux 
engrais employés sur les fermes du 
Canada Peu de cultivateurs font 
usage d’engrais chimiques ; dans le 
comté de Dundas ils sont au nom
bre de H1 ; dans celui de Waterloo,
37 ; 39 dans Northumberland, et 
pas un seul dans celui de Carleton.

Tous utilisent le fumier d’étable ; 
mais environ 79. 7 pour cent de ce 
nombre ont déclaré qu’ils ne pren
nent aucun moyen de prévenir le 
gaspillage d’une partie de cet en
grais, on a trouvé aussi que 2 seu- On a déjà démontré que l’élevage 
lement des 400 cultivateurs visités d'un petit troupeau de brebis et d’hn 
prennent les moyens voulus pour bélier pur sang est une enteprise

m-ж>" K REYNAL
(Agriculture Nouvelle).

at
tes.Edmundston, ЗХГ. B.

We have a complete stock of Mill Supplies al
ways on hand. A specialty of Belting Trojan, Balata 
Thistle, Rubber, Leather, Oak extra tanned, Oak Vic
tor tanned, Oak Viking tanned, Oak Standard double. 
Leviathan and Anaconda Belting, Lacing leather of 
choice, Shingle Ties and Lath Ties, Emery Wheels of 
all sizes. Batteries, Spark Plugs, magnetos, Kérosi- 
me, Gasoline, Machine Oil of all kinds. Gasoline 
Engines “ Waterloo oy Saws SImmONDS & DISS-

Pour plus amples informations 
s’adresser àGaspillage 

d’engrais 
de valeur

NAPOLEON DUMAS. 
Secretaire des Comnisnlres. 

R. R N0. 2 Grand Falls, N. B.
-

profitable Les brebis ne demandent 
que peu d’attention et donnent 
deux sortes de produits par an, des 
agneaux et de la laine.

C'est un des bons moyens de dé
truire les mauvaises herbes, car les 
moutons mangent presque toutes 
les classes de ces plantes nuisibles.

On ne cherche pas à pousser cha
que cultivateur du Canada vers l’é
levage des moutons ; mais une gran- 
partie des terres incultivables pour
rait être utilisée en pâturage à 
tons.

Ceux qui s’intéressent à leur éle
vage devraient écrire an départe
ment de l’agriculture à Toronto, et 
demander le bulletin N0 214, 
département fédéral de l’agricultu
re à Ottawa, division administrati
ve des moutons, qui leur adressera 
des bulletins publiés sur les phra
ses de 1 industrie des moutons.

Quatorze pour cent seulement des 
100 cultivateurs visités gardent des 
moutons. Dans un comté,quatre cul
tivateurs seulement parmi les 100 
visités élèvent des moutons, avec 
une moyenne do quatre par crlti- 
vateur. En ce comté particulier, on 
a trouvé sur 72 des 100 fermes vi 
sitées plus de 1,000 acres de terre 
impropre à l'agriculture et 16 mou
tons seulement,alors qu’il serait po- 
sible d’élever au moins 16 montons 
sur chaque ferme. Les mouton sont 
de tous les animaux ceux qui tirent 
le meilleur parti des terres incul
tivables.
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We also buy and sell umber of all kinds, ong 
lumber and random, Shingles, laths, Telegraph Poles. 
Railway Ties, Fence Posts, Hardwood and Sawdust 
etc., etc.

4

Give us a call and we will give you all informa
tions free.

mou-

I Office and Store opposite T. Boudreau, Barber 
Shop, near Covered Bridge. 25 Victoria Street.f t
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